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Ävant-propos

in faisant para5tre le n° 2/84 du bulletin d‘information, le Cen
tre suisse d‘information pour la construction adapte aux besoins
des handicaps de Zurich poursuit dfinitivement la publication
de cet organe d‘information, 1ance titre d‘essai l‘automne der
nier. Tout en conservant une forme trs simple, le bulletin s‘ef
force de prsenter les informations de manire la fois concise
et claire.

Les r&actions qui nous sont parvenues jusqu‘ici ont montr qu‘en
publiant, suivant les besoins, un recueil d‘informations choisies,
nous rpondons . l‘attente d‘un certain cercle de professionnels.
Par ailleurs, le bulletin a galement suscit& l‘intrt d‘autres
personnes engages dans le domaine de l‘aide aux handicaps, et
nous nous f1icitons que notre publication puisse toucher un plus
large groupe de lecteurs. Nous esprons que la communication de
ractions et d‘expriences se poursuivra activement afin que
l‘change d‘exprienc s‘engage une plus grande chelle.

Nous souhaitons que les indications et la documentation prsent&es
ci-aprs vous soient utiles dans votre travail et contribuent
amliorer la qualit de nombreuses mesures et installations archi
tecturales. Nous vous souhaitons une agrable lecture et attendons
vos ractions avec intrt.

Matthias Hürlimann
architecte dipl6m& ETH
directeur du Centre suisse

Äux professionnels de la construction, membres des com
missions 3.Ä. des cantons romands

Le Centre suisse d‘information pour la construction adap—
te aux besoins des handicaps se fait un plaisir d‘en
voyer directement son bulletin aux professionnels qui
tiennent . s‘informer au sujet de la construction adapte
aux personnes liandicapes. Nous prions les personnes in
tress&es de commander le bulletin auprs du Centre suisse.



Services de COflSU1tOt1 regfono

Sur l‘initjatjve du Centre Suisse d‘informatjon pour la construc_
tion adapte aux besojns des liandicaps, la premjre rencontre
des Consejis en contructjo exer9ant leur actjvjt en Sujsse al&
manigue a eu heu en 1983. De cette runjon est n le voeu gue
l‘organjsaj0 de rencontres annuelles de spciahistes se poursuj_
ve Par aihleurs ‘es partjcjpants ont souhajt que
les rencontres sojent associes ha Visite d‘une conStructjon
mod1e ou d‘une institutj0 partjcuhire
Le Centre Sujsse d‘informatjon a pris bonne note de ces Sugges
tions. Äjj la rencontre de 1984 sera combjn&e avec ha visite
de l‘EXMA (Exposition Sujsse de moyens auxihiajres) et des flOU
veaux btjments du VEBO (centre de formatj0 de radaptatjon et
foyer) Oensingen (So). Au moj de mai, 1‘EXMÄ S‘installera au
VEBO, dans ses nouveaux iocaux dfjnjtjfs
Le domajne des moyens auxjhjajres constjtue un important comp1_
ment de celuj de ha constructjon Ii est mme souvent impossj5
de les sparer l‘un de l‘autre. C‘est pourguoj ii est pr&vu gue
1‘EXMÄ prse certains produits du domaine de ha constructjon,

propres intresser particuhjrement les personnes handicapes

L‘exposjtjo de moyens auxjljaires retjendra donc certainement

l‘attentjo des spciahjstes de la construction adapte aux be
5Ojn des personnes handicapes La premjre Partie de cette jour
n&e de rencontre sera consacre ces visjtes

Sujets de discussjo.

La seconde partie de la journe restera disposjj0 pour ‘es
changes d‘exprjences et la discussion de guestjo5 et prob1e5

d‘actuahit L‘un des sujets l‘ordre du jour s‘impose de luj
mme: la n&cessjt& de crer de nouveaux Services de Consultation
rgion repose toujours la questj0 de ha forme d‘organjj0

ida1e de ces bureaux Au Cours de l‘anne passe, le Centre SUi

se d‘informatjon a tudj ce prob1me avec diffrentes personnes
Concern&es et int&resses Ä notre avis, ii importe absohument
gue ce sujet soit dbattu en commun par ceux gui exercent dj
une activjt& en ce donajne. Ä cet gard, les expriences recuejl_ (lies par les Services de consultation se rv1eront certaineffient

prcjeuses
Pour engager la discussj0 flOus avons Spcia1emeflt invjt ha
rencontre Monsjeur Urs Caccivio de la directjon cantonale des
travaux pubhjcs de Soleure
Celui_cj est l‘un des Ponniers de la constructio adapte aux
handicaps en Suisse. C‘est auprs de la directjon des travaux
publjcs du canton de Soleure que l‘un des premjers Services de
COflsultation en ce domaine a constitu Depuis son ouverture
ii est plac Sous la directjo de Monsjeur Caccjvjo Ce dernjer
retracera h‘vo1utjon du service, cr depuis 10 ans et fera
part de ses exprjences Ii faut noter gue he nouveau btjment
du VEBQ, objet de la Visite prvue le matjn, constitue un tmoj
de l‘actjvjt pratigue du Service.

Date de ha rencontre 1984:
Ä h‘origjne la rencontre avait de nouveau prvue pour le pre
mier semestre Le btjment devant tre encore achev et inaugur
nous avons dG renvoyer ha runjon au second semestre La date pr&
vue est donc:



Nous prions les professionnels de bien vouloir, ds prsent,
noter cette date. Une invitation dtaille sera envoye ult&rieu
rement. Nous prions toutes les personnes qui ne pourraient se ren
dre libres pour cette date de bien vouloir en informer le Centre
suisse le plus t6t possible. Si les r&ponses ngatives devaient
tre trop nombreuses, nous pourrions ventue1lement fixer une au
tre date.
Le Centre suisse d‘information pour la construction adapt&e aux
besoins des handicaps espre que la seconde rencontre des con
seils en construction de Suisse al&manique sera une russite et
que les professionnels contribueront activement celle-ci.

Äux conseils en construction des commissions B.Ä. des
cantons romands

La rencontre des conseils en construction qui aura heu
le 23 aot Oensingen sera organise en langue ahleman—
de. Comme ii y a tout int&rt largir cet cliange d‘ex
priences, les conseils en construction de Suisse romande
sont codialement invits prendre part ha rencontre.
us sont pris de s‘inscrire auprs du Centre suisse jus
qu‘au 30 juin.

Äux commissions B.Ä. des cantons romands

L‘EXMÄ (exposition suisse de moyens auxiliaires) est une
ralisation d‘intrt national. Ä l‘instigation de Madame
Sylviane Blanc, nous cherchons dterminer si les com
missions B.Ä. des cantons romands dsireraient la visi
ter. Si ce souhait est partag par une majorit d‘entre
ehles, le Centre suisse est dispos organiser une visi
te avec les membres des commissions. Nous prions les com
missions 3.Ä. des cantons romands de s‘engurir 5± leurs
membres souliaitent se rendre l‘EXMÄ et d‘en informer
le Centre suisse d‘ici la fin aoüt 1984.



Bases du domaine de 1‘guipement sanitaire

Le domaine des installations sanitaires est un point nvra1gique
de la construction adapte aux liandicaps. De multiples questions
et prob1mes se concentrent donc dans ce secteur. Les expriences
montrent que les bases disponibles en Suisse dans ce domaine sont
devenues insuffisantes: recherches et enqu&tes ont donn d‘autres
r&sultats - avec le temps, certaines conditions ont vo1u& - la
distinction entre domaine public et domaine priv est ncessaire
- certaines donnes supp1mentaires apparaissent indispensables.
Comme la r&vision de la norme du CRB demandera quelque temps, le
Centre suisse pour la construction adapte aux handicaps pr&voit
de mettre au point un mmento qui servira de base transitoire.
Cette fiche rsumera les donn&es les plus importantes dans le do
maine de 1‘quipement sanitaire.
Un projet sera &labor dans le courant du mois d‘avril. Ii sera
soumis l‘avis de tous les services de consultation rgionaux
sur la construction adapte aux handicap&s. Nous nous permettons
de comptersur votre collaboration et esp&rons notamment qu‘en ex
primant votre avis, vous nous ferez profiter de vos diverses ex
priences.

Service des renseignements pour la Suisse (NO de tal. 111)

Plusieurs personnes ont dj obtenu l‘adresse et le num&ro de t
1&phone du Centre suisse par l‘interm&diaire du Service de rensei
gnements du n0 111. Si votre service ne s‘est pas encore annonc
auprs du service de renseignements de votre rgion, nous vous
conseillons de le faire. Vous pouvez indiquer comme rubrique:
“Construction adapte aux personnes handicap&es“.

Rapports d‘ activit

Lors de la dernire rencontre des conseils en construction, ii
a convenu que les services de consultation changeraient leurs
rapports d‘activit&. Depuis lors, le rapport annuel 1982 du “KlO

Beratungsstelle für richtiges Bauen für Behinderte“ du canton de
Berne est paru. Nous le reproduisons ici, de mme que le rapport
annuel du Centre suisse d‘informatjon.
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La Fondation SUISSe en fa d‘u environne architeot

adapt aux besoj5 des handicap a de flOuveau orjent sofl acti
vit en fonct±0 de sa tche exc;usjve d‘org iuriaig

et
fmnancirement

responsahl du ‘Centre SUisse d‘infOrmat.

Pour la cOnsuct. adapte aux besoins des handicaps.
Durant

l‘anne C0u1e tot un ensemble de quest05
fondamenta,

d‘ordre administ. ont trou leur so10 Par ajileurs

l‘acvit. du centre a pu tre organj5 de fagon Permanente
de subvetj de ‘‘assura a permj5 de

fr un premier ObStacle sur la Voje du financement long
terme du Centre SUisse La Part.

fiflancjre des cantons
Pas encore pu tre assure Les POurparlers engag8 uSgj

ont tOUtefo;s permj5 de jete les bases d‘une collaborat. dans
le domaine

Professionne, Äccomp1 un preflier Pas dan5 cette
directio la COnfren SUiSSe des direeteur des trau p
blj a dlgu de ses menbres au 00flsej de fondat0 JUS
qu‘ ce Que le financement lon terme sojt garan la fonda_
tjon restera tributair de dons

2fes

Le 3 mai, le Conseil de fondation s‘est runi Pour SO assem51e

dans les locaux du Centre SUISSe dhinformati Zu
rich Ii a adopt ‘es comptes annuels 1982 et le budget 1983 et
a approuv le rapport annuel Le 00flsei a dcid de °OflStitue
un group de travail charg d‘tudier certains Problmes fonda
mentaux pos5 notamment par le financement avec le Concours
des collabort du Centre SU1SSe Le °0nsejl de fondation a
accuej;,i favorablem t les dmarChes visant luj assurer l‘ap—
puj d‘une Personnalt. Connue sur le Plan national apte mieux
faire connaftre les buts de la fondati0 Ä la Suite de diffren_
tes recherche la fondatjo a adress en automne une lettre
la Confrenc Suisse des directeu des travaux PUbliC5 Pour
luj demander de faire bflfici le Conseil de fondat±0 de son
COncours Celle_ci a dCid lors de sa sance d‘automne de d1_
guer au COnsei; de fondation onsieur le Conseiller d‘Etat
G. Bürki, directeur des travaux pu5lj5 du canton de Berne. La
fondatjo s‘est vivement

f1icite de cette dcjsion car, en
tant gue directeur des travaux Puhlics et personne directement

Concerfl Monsieur le Conseille d‘Etat Brkj dispose de CO

naissances et d‘exprj trs tendues

La recherche de fOnd3 reste l‘une des tches Primordiale de la
fondation A cet 6gar Une tape important a franchje avec

‘‘accord, Par l‘assuranc. de subventio aux fraj5
de personnel du Centre SUisse L‘anne dernjre la moitj du

Zentralsiras 153 Cli - 8003 Zürich
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budget a ainsi pu tre couvert. Ces subventions, jointes au capi
tal de dpart qui s‘est d‘ailleurs accru, ont permis de r&unir
les fonds ncessaires moyenne chance. En 1983, la fondation
a ainsi pu concentrer ses efforts sur les contacts et les pour
parlers avec les cantons. Les divers entretiens et les rponses
regues en ce domaine nous ont toujours conduits des conclusions
analogues: les buts de la constructjon adapte aux besoins des
handicaps sont certes reconnus comme 1gitimes. En revanche,
les problmes lis la ralisation des objectifs sont g&n&rale—
ment sous-estims. Etant donn la tendance accrue 1‘pargne,
les tches du Centre suisse ne sont pas juges prioritaires. Ce—
pendant, 1‘6bauche d‘une collaboration sur le plan professionnel
avec les cantons et la prsence dans le conseil de fondation d‘un
reprsentant de la Confrence suisse des directeurs des travaux
publics font esprer que l‘avenir apportera une solution favora
ble notre cause.

Personnel:
Depuis le d&but de l‘anne 1983, les trois collaborateurs du cen
tre sont engags titre dfinitif. Au printemps, le conseil de
fondation a rgl& les quelques questions restes en suspens au
sujet des conditions d‘emploi. La formule consistant confier
ces postes des spcialistes, en rpartissant les tches admi
nistratives, a fait ses preuves. Le niveau d‘informatjon de tous
les collaborateurs est lev et permet, en cas d‘absence, d‘assu
rer une supplance qualifi&e.

Documentatjon:
Le centre a continu& tendre sa documentation dans tous les
domaines. Les documents, classs systmatiquement, servent de
base pour rpondre aux demandes de renseignements et accomplir
les tudes confies. us peuvent aussi tre consult&s par les
visiteurs. A l‘avenir, les informations les plus importantes et
les plus actuelles seront compi1es et communiques aux profes
sionnels. En septembre, le Centre suisse a pub1i, titre
sai, un bulletin d‘information qui a recueilli un cho favorable.

L‘intrt manifest ds le dpart l‘gard des diffrents ser
vices de documentatjon et bib1iothques de Suisse et de l‘&tran—
ger a dj permis d‘changer des informations et expriences pr
cieuses. Grace ces connaissances et de nombreuses rencontres
personnelles, le Centre suisse peut d&j possder un bon apergu
de la Situation dans le domaine de la constructjon adapte aux
handicap&s en Suisse. 11 a galement poursuivi et dve1opp ses
contacts avec les principales organisations trangres.

Coordinatjon:
En 1983, les efforts se sont concentrs sur les rapports avec
les services de consultation rgionaux et sur la coordination
entre les principales organisations suisses concernes.
Sur l‘initiative du Centre, des reprsentants des services de
consultation rgionaux de Suisse almanique se sont retrouvs
pour la premire fois Zurich pour un change d‘expriences.

.7.
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La modernisation de la norme SNV 521 500 est une condition essen
tielle l‘application d‘une pratique adquate et uniforme en
Suisse. En liaison avec ces travaux, ii faudra aussi r&viser
d‘autres documents et publications constituant des bases juridi
ques ou des recommandations. Le Centre suisse prendra l‘initiati—
ve de coordonner les diffrentes tclies.

Contacts et manifestations:
1983 a donn heu toute une srie de contacts avec d‘autres
organisations et groupements. Ces rapports ont permis de faire
connatre les buts et possibi1its de la construction adapte
aux handicaps et, souvent, de recueillir de prcieuses informa—
tions. Voici quelles ont les principales manifestations:

Suisse:
— Ouverture de l‘exposition suisse de moyens auxiliaires (EXMA.)

Oensingen (participation la conception des salles d‘expo—
sition dfinitives).

- Participation au groupe de travail ‘Bauen für Behinderte und
Betagte‘ de la Confrence suisse des directeurs des travaux
publics Zurich.

— Participation la conf&rence ‘Gehbehinderte im öffentlichen
Verkehrswesen‘ Berne.

— Participation la campagne de la FSIH pour la remise de dis
tinctionsaux btiments accessibles aux liandicaps en 1984.

Etranger:
- ‘Colloque national sur la technologie au service des personnes

liandicapes‘, Handitec 83, Paris.
— Ä cette occasion, visite au ‘Comit national francais de ii

aison pour la radaptation des handicaps‘ Paris.
— Visite de 1‘ “Institut für soziales Design“ Vienne.

Par ailleurs, le Centre suisse a collabor la ra1isation d‘un
num&ro du ‘Schweizer Baublatt‘, consacr l‘habitat des person
nes handicap&es. Ii a pris part une mission radioplionique sur
les aires de repos des autoroutes, du point de vue des handicaps.
Les collaborateurs du centre ont en outre t& invits par le d&—
partement de planification de l‘habitat du ‘Interkantonales
Technikum‘ de Rapperswil, afin de prsenter aux tudiants les
notions de base de la construction adapte aux handicaps.

Conclusion:

L‘exprience accomplie jusqu‘ici confirme que le traitement syst
matique et continu des prob1mes de la construction adapte aux
handicaps est l‘une des conditions permettant de garantir des
bases professionnelles ad&quates et de coordonner les multiples
efforts en ce domaine. Cette &tude permanente donne par ailleurs
une vue d‘ensemble de la situation et permet de fixer les priori—
ts. Notre principale tche consistera remanier les bases tecli
niques quant leur forme et leur fond. Ii faudra en mme temps
poursuivre les dmarches visant complter le rseau actuel de
services de consultation.

Centre suisse oour la cnn rijcei on dant jy hanrR ‘ ; in‘ 1 1
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La phase d‘organisation du Centre suisse tant termine, la fon
dation peut dsormais se consacrer totalement aux questions de
la collaboration avec les cantons et du financement long terme
des activits. Les dons gnreux dont nous avons b&n&fici& jus
qu‘ici montrent que la disposition soutenir rnatrie11ement les
travaux de la fondation est largement rpandue. Ii est certain
que nous devrons toujours compter sur un important apport de
fonds, en attendant que les autorits concernes soient disposes

nous accorder ga1ement une contribution financire.

Nous tenons remercier ici toutes les personnes et organisations
qui, en nous soutenant de diverses manires, ont permis au Centre
suisse d‘information d‘accomplir ses activits. L‘appui matrie1
et laide qua1ifie nous serons d‘ailleurs toujours indispensa
bles. Les progrs encourageants que nous constatons d‘anne en
anne nous incitent ne pas re1clier nos efforts.

Zurich, le 28 fvrier 1984

Äux commissions B.Ä. des cantons romands

Cliaque anne, nous nous tenons mutuellement au courant
de nos activitds respectives en dchangeant de brefs rap—
ports sur 1‘anne cou1e. Cette fois, je vous propose
de faire parvenir votre texte concernant 1983 au Centre
suisse pour la construction adaptde aux handicapds,
Zentraistrasse 153, 8003 Zurich, jusqu‘au 30 juin 1984,
af in qu‘il puisse tre publi dans le prochain numdro
de son bulletin.

Commission romande des B.2.

Sylviane Blanc



Const10 Odopte aux besojns des handfcap5

Ds sa fondation le Centre Sujsse d‘informatjon pour la construc_
t±o adapt&e aux besoj5 des liandjcap&s est parti du Principe gue,
Pour ra1iser en Suisse ‘es objectjfs de la constructjo adapte
aux liandicaps ii fallait rpartjr les diff&rentes tches Pour
ce faire, ‘es services de Consultation gui existent ou
seront Cr5 se cliarge des actjvjt5 d‘informatjon de Conseil
et d‘encadrement de Projets. Par ajileurs un service central a POur
fonction de rassembier ufle documentatio comp1te de SUivre et de

diff&rents efforts
guider

‘‘VO1Utjo des bases de travail ainsi gue de Coordonner ‘es

Le Centre Suisse dinformatjo a formui 50Us forme de Conceptjo

gnra1e (pages )‚ ‘es principes Sur lesguels reposent ‘es
objectjf5 la r&partjtjo des tches et ‘es instruments gu‘il s‘est
don5 Ii a Soumis ce document diffrentes personnes et organj5_
tion intresses SQus sa forme dfinjtjve ce texte peut donc tre
Consjdr comme une base reconnue Sur lague1 pourront

t( Prendre appul ‘es mesures visant faire progre5 la constructio
adapt aux besoins des handicaps

Le COncours des organisatj05
de handicaps concerfles reprseflte

la conditio pose la ra1isation de cette conception Sur 1‘i
tiative du Centre sujsse une confrence sur ce sujet a runj en
novembre 1983 les principales organjsatj05

d‘aide aux personnes

handjcapes et ges Äprs une discu5s0 approfondie les membres
de l‘assemb1e ont approuv le texte dfjnjtjf et affjrm leurs r
so1ut sous forme d‘une dc1aratjon d‘intentjon commune (cf. ver
so). Ce document Confie au Centre suisse le r6le de d&fendre les
intrts des handicaps dans le domaine de la constructjon

En tant gu‘djt du“Gujde pour 1imjner les barrjres et ‘es ob
stacies architectura t Pionnier dans ce domaine, l‘Assocjatjo

SUisse des invalides a ParticI au lancement des nvitatjo5 cet
te Confrence Ii est regrett5 gu‘auc de Ses reprsentants n‘y
ait pris part. Cette absence est d‘autant Plus d&plorer gue la

fassent b1o.
r dfense des intrts des handicaps demande gue ‘es organisj05



D&claration d‘intention concernant la construction adapte
aux besoins des personnes handicapes en Suisse

Ces dernires ann&es, nous avons pu constater une amlioratjon
sensible de l‘environnement architectural des personnes handica
p&es et ges. Cette volution est surtout due l‘intervention
de quelques organisations de handicaps ainsi qu‘ l‘engagement
manifest par des personnes concernes et certains profession
nels. Tous les efforts d&ploys s‘accompagnent d‘un intrt ac
cru pour la collaboration entre les personnes et organismes con
cerns. Ä cet gard, le rßle jouer par les repr&sentants des
personnes handicapes et g&es prend une importance primordiale.
Les organisations mentionnes ci-dessous sont donc parvenues
la conclusion que, pour travailler efficacement, elles devaient
d&finir des principes communs, servant r&aliser un environne
ment architectural adapt aux besoins des handicap&s et se pro
noncer sur certaines questions dcisives. Cette dclaration d‘in
tention reprsente une premjre dmarche en ce sens. Eile se base
sur les principes exposs dans une conception dtaille. Ce texte
revendique le droit, pour les personnes liandicapes et ges,
d‘avoir accs toutes les installations faisant partie de la
vie courante et de pouvoir les utiliser. Le respect de ce droit
ncessjte l‘uniformjsatjon de la pratique. IDe plus, pour satis
faire ces revendications, ii convient de recourir aux instru
ments sUivants:

1. La norme sujs duCR fSNv 521 500), prvoyant des exigences
minimales, constitue la base de l‘activjt de toutes les per—
sonnes Concernes.

2. Pour faire face aux tches cantonales ou rgionales, ii faut
tablir un rseau de sdeconson0 Leur
r6le est d‘informer et de conseiller ainsi que de collaborer
avec les organismes cantonaux et le Centre suisse d‘informa
tion pour la constructjon adapte aux besoins des handicaps.
Ce sont des services autonomes, organiss en fonction des condi—
tions rgiona1es.

3. 1 e CentresuissedeinforrnatiQflQQur1acQflstructjonadapte
auxbesoinsdeshafldicaQ est destin assumer les tches
d‘ordre national. 11 gre une documentation, organise l‘chan
ge d‘informations et coordonne les activits dans toute la
Suisse. Ii dfend les intrts des liandicaps dans le domaine
de la construction et collabore cet effet avec les miiieux
ifltresss.

En souscrivant cette dclaration, les organisations de person
nes handicapes et ges mentionnes ci-dessous affirment leur
volont d‘aider le Centre suisse et les services r&gionaux
fendre les intrts des personnes concernes. Ces organisations
apportent leur concours pour rsoudre des questions relatives

la collaboration ou la coordjnatjon dans le domaine de la cons
truction adapte aux besoins des handicaps.

Zurich, novembre 1983

- Fd.. suisse des assoc. d‘entrajde de malades et invalides (ÄSKIO)
- Fdration suisse pour l‘int&gration des handicaps (FSIH)
— Socit suisse de la sclrose en plaques
— Fondation suisse pour les parapl&giques
— Ligue suisse contre le rhumatisme
- Fondation suisse pour la vieillesse, Pro Senectute
- Fondatjon suisse en faveur de l‘enfant infirme moteur crbra1
— Ässociatiori suisse Pro Infirmis

Io,. 1



C 0 N C E P T 1 0 N DE LÄ CONSTRUCTIQN ADÄPTEE MiX BESOINS
DES PERSONNES HÄNDICÄPEES EN SUISSE

1. Point de d&part

Ces dernires annes, des progrs indniab1es sont apparus dans
le domaine de la construction adapte aux besoins des liandicaps
- aussi bien sous forme d‘une prise de conscience g&nra1e que de
mesures concrtes. Cette volution est due en grande partie l‘ap
parition d‘un climat de comprhension et l‘amlioration des ba—
ses de travail. Par ailleurs, les progrs constants en matire de
confort favorisent la mise au point de solutions adapt&es aux be
soins des personnes handicap&es.

Ma1gr cette &volution positive, ii n‘y a pas heu de relcher les
efforts entrepris pour informer le public sur les prob1mes archi
tecturaux. En outre, l‘attention croissante porte aux exigences
des handicaps se traduit par le fait que les professionnels de
la construction et les promoteurs ont davantage besoin d‘informa
tions et de bases techniques. Celles-ci doivent, de leur c6t&, tre
remises jour en fonction des nouvelles technigues et des exp
riences acquises.

Dans la pratigue, nous sommes aujourd‘hui confront&s aux problmes
suivants:
- Ii faut trouver les moyens de mieux tenir compte des besoins sp&

cifiques des diffrents types de handicap.
- La mise profit des expriences doit tre am1iore par une col

laboratjon coordonne et par le “feed—back“ des personnes con
cern&es.

- Les possibilits d‘appliquer des solutions adaptes aux handica
ps dans le secteur de la construction de logements non-subven
tionn&s ne sont pas suffisamment exp1oites.

- Les bases juridiques et techniques ne sont gure coordonnes et
pr&sentent des lacunes.

- Les possibilit&s de financement devraient tre am1ior&es.

2. Objectifs

Le but atteindre &tant l‘intgration sociale et professionnelle,
les mesures app1iques dans le secteur de la construction doivent
principalement favoriser l‘autonomie dans tous les domaines de la
vie quotidienne. De ce principe dcoule le droit des handicaps
. accder aux installations architecturales gui en font partie et

les utiliser.
Du point de vue de la construction, il importe surtout de supprimer
les doutes concernant les exigences architecturales adquates ainsi
que de cr&er des bases applicables et des possibihits d‘informa
tion professionnellement qua1ifies. Ä cet gard, une pratique uni-
forme donne aux personnes handicap&es l‘assurance de pouvoir utili
ser les installations architecturales et reprsente un gage de
clart& pour les professionnels de la construction.

./.

Centre suisse pour la constcuction adapte aux handicaps Bulletin d‘fnformation 2/84
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3. Domaines d‘activit

Äfin de passer de la dfinition d‘objectifs aux dmarclies concr
tes, ii convient de dve1opper les domaines d‘activit suivants:

BÄSES:

Bases juridiques: amendement des bis cantonales sur la construc
tion, dpourvues de dispositions particu1ires; am&lioration et
coordination des prescriptions juridiques existantes.
Bases techniques: rvision de la norme SNV 521 500. Coordination
et adaptation de toutes les autres recommandations et directives.
Dve1oppement du systme des fiches techniques et de la documen
tation.
Ii convient de porter une attention particu1ire la mise jour
des bases susmentionn&es selon leurs caractristiques propres. Ä
cet &gard, ii importe d‘int&grer davantage bes expriences des per
sonnes handicapes. Le respect de ces exigences ncessite un tra
vail de mise jour syst&matique et continu ainsi qu‘une collabora
tion &troite avec tous les int&resss.

CONSEIL:

L‘exprience montre gue bes bases juridiques laissent une large
marge d‘appr&ciation, notamment en ce gui concerne les travaux de
transformation. Mme si l‘on applique la norme, le conseil de sp
cialistes exp&riments est n&cessaire pour parvenir des solutions
optimales.
Dans les secteurs oi les dispositions juridiques font d&faut - tel
gue celui de la construction de logements non-subventionn&s - l‘ex
pert peut faire des propositions applicables, aboutissant ä des
solutions adaptes aux liandicaps. Si l‘architecte ou le promoteur
sont conseill&s en temps utile, les mesures entra!nent rarement
des frais supplmentaires importants.
L‘activit de conseil devrait s‘organiser sur le plan rgiona1 ou
cantonal. En effet, la proximit& d‘un projet et la connaissance des
lieux sont dterminantes quand ii s‘agit d‘assurer des prestations
efficaces et adquates. Cette conception correspond la structure
fdra1iste de la Suisse et permet diffrentes formes de responsa
bi1it juridique et d‘organisation.

FORMATION:

Ii est urgent qu‘&coles et universit&s assurent la formation de
sp&ciabistes. Les bases dont nous disposons permettent de mettre
au point les programmes de formation appropris. Comme, toutefois,
les effets de la formation de base se manifestent surtout long
terme, ii faudrait en mme temps assurer l‘information et la forma
tion continue des professionnels de la construction actuellement
en exercice.

FINANCEMENT:

Ii est difficile d‘avoir une vue d‘ensemble des possibilit&s de
financement applicables aux mesures architecturales en faveur des
handicaps. De plus, ces possibi1it& sont restreintes. Ii est donc
urgent d‘entreprendre des dmarches pour bes am&liorer, notamment
dans le secteur de la construction de logements. Äfin de pouvoir
utiliser toutes les possibilit&s disposition, les promoteurs et
les handicap&s devraient pouvoir stadresser ä un service centrali
sant bes informations.

fl..11_!_ J.!_f
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COORDINÄT ION:

La multiplicit& des organismes intress&s et concern&s (cf. sch&ma)
exige une r&partition judicieuse des tches et une bonne coordina
tion. Ä cet &gard, la principale condition pra1ab1e rside dans
la collaboration et la cohsion des handicaps et de leurs organi
sations.
En Suisse, trs peu de personnes exercent leur activit profession
neue principale dans le domaine de la construction adapt&e aux
handicap&s. Par ailleurs, un trs grand nombre d‘organismes et de
personnes sont concerns par cette question. Cette situation jus
tifie le fait qu‘un service centralise les informations importantes
et enregistre connaissances et exp&iences. En outre, ce service
est destin d&velopper la collaboration et la coordination. Ii
faut faire la distinction entre ces tclies, qui sont de port&e
nationale, et les tclies d‘ordre rgional gui ont pour but la r&u
nion d‘informations et le conseil.

4. Instruments

Le travail de pionnier accompli pendant des annes par quelques
personnes et institutions se traduit par une compr&liension crois
sante lgard des besoins des handicaps dans le domaine de la
construction et par la volont& d‘en tenir compte. Cependant, les
progrs devront, ä l‘avenir, reposer sur une syst&matisation et
un approfondissement du travail du point de vue professionnel.

/.

— — —
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Ii faudra assurer un appui aux promoteurs et aux professionnels
de la construction en leur fournissant une information objective
et des bases applicables. Afin de faire face aux tches ainsi dfi
nies, ii est ncessaire de recourir aux instruments suivants:
1. Bases: dispoitjons 1&gislatives, normes et fiches techniques

qui devront tre adaptes 1‘tat des connaissances, en fonc
tion de leur importance.

2. Services de consultation: informations et conseils devraient
tre offerts aux promoteurs, architectes et personnes concern&es
sur le plan rgional et cantonal. La forme et le mode de travail
des services peuvent varier de l‘un l‘autre. Äfin de favoriser
1‘uniformjt de la pratique et la formation permanente, les ser
vices devraient prendre part des changes d‘informations orga
nis&s 1‘chelle nationale et contribuer aux travaux de coor
dination.

3. Service de docurnentatjon et de coordinatjon: le Centre suisse
d‘information pour la construction adapte aux besoins des han
dicaps a pour r6le de complter les Services de consultation
r&gionaux et de faire face aux tches de port&e nationale. Le
centre tient une vaste documentation, organise l‘&hange d‘in
formations et coordonne les activit&s tendant dvelopper la
constructjon adapt&e aux handicap&s en Suisse. Le centre suisse
veille aux intrts des liandicap&s dans le domaine de la cons
truction et, pour ce faire, collabore avec les milieux intres
s&s et concerns. Ii repr&sente notamment les int&ts des ins
titutions mentionnes ci-dessous dans le domaine de la construc
tion adapte aux besoins des handicap&s.

La permanence des contacts entre les organisations de liandicap&s
et la coordination de leurs activits facilitent la perce des exi
gences des handicaps dans le domaine de la construction. Pour ser
vir cette cause, les organisations devraient parvenir dfinir
une attitude commune l‘&gard de certaines questions importantes.
Äinsi seront r&unies les conditions permettant de soutenir le mieux
possible tous ceux qui oeuvrent ä la d&fense des int&rts des per
sonnes handicapes et ges.

— Fd&ration suisse des associations d‘entraide de malades et d‘in
valides (ÄSKIO)

- F&dration suisse pour l‘int&gration des handicaps (FSIH)
- Soci&t& suisse de la scl&rose en plaques
— Fondation suisse pour les paraplgiques
- Ligue suisse contre le rhumatisme
- Fondation suisse pour la vieillesse, Pro Senectute
— Fondation suisse en faveur de l‘enfant infirme moteur crbral
— Ässociation suisse Pro Infirmis



Informations techniques et autres

Toilettes mobiles, accessibles en fauteuil roulant

Le Centre suisse a t& contact . plusieurs reprises pour savoir
comment se procurer des toilettes mobiles, accessibles en fau
teuil roulant, pour des manitestations caractre non-permanent.
Pour le moment, nous en connaissonS deux types; tous deux venant
de Suisse romande.
Si vous connaissez d‘autres systmes, notamment disponibles en
Suisse a1manique, veuillez nous en informer afin que nous puis
sions comp1ter notre documentation.

Systme no 1: fauteuil de toilette sans chasse d‘eau, insta1l
sous une tente. Fauteuil et tente peuvent tre 1ous auprs de:
ÄJEBÄ, c/o Pro Infirmis Jura, 12 rue des Moulins, 2800 De1mont
T1.066 / 22 20 70

Systme no 2: ii s‘agit d‘une solution plus comfortable consistant
en une caravane adapte cet effet. Eile comprend de vastes toi
lettes accessibles en fauteuil roulant et un poste de secours.
La caravane peut tre loue auprs de:
l‘Ätelier Saint-Hubert, rue Blancherie, 1950 Sion
Tal. 027 / 23 35 43

/.
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Pour signa1e les construetions ou installation5 adaptes aux per
onnes hanaicapes on utilise des plaques indicatrices Nous VOUS

communjquons ci-dessous une adresse O vous Pouvez commander ces
plaquetg de mta1:

Les plaques reproduites sur les deux pages suivantes sont fabrj
ques par le centre de radaptj0 de Davos Vous Pouvez les com
mander auprs d‘un bureau o travaillent ga1emen des personnes

handicapes.

Dimensions. 12 x 12 cm.

Fournisseur. Birozentrum Wiedjko

Brinerstr 1, 8003 Zurich, tl. 01/461 20 44

l‘unjj
les 6 plaques

Publicatjo

Dans le cadre de Son activit&, le Centre Suisse d‘informatjon pour
la constructjo adapte aux handicaps se heurte constamment au
prob1me de la recherche de logemen5 convenant des personnes

handicap&es Ä cet gard, le plus gran prob1me rsjde dans le
manque de communication entre le march& de 1‘offre et celui de
la demande
En Suisse, ii n‘exjste aucun service qui se charge de la recherche

5ystmatique de logemen5 pour handicaps Le Centre suisse ne
peut faire de cette actjvjt sa fonctjon prioritaire Cependant
ii dsjre contribuer la so1utj0 de ce prob1me en joignan au
bulletin une liste de publicatjo5 de handicaps
Cette liste dojt Cønstituer un moyen de diffuser les informations
le plus largeme Possible parmj les handicaps et leurs reprsen_
tants. Ce document peut tre obtenu auprs du Centre suisse.

Prjx: fr. 6.--
fr.

(‘

I:t_ Io,. nniin 1 fni,rf



(grandeur originale)

blanc sur bleu

noir sur mta1
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LIFT TEL
noir sur mta1 noir sur mta1

wc
WC LIFT

_____

TEL
noir sur mta1 noir sur mta1
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Nouvelles publications

LOGEMENT - ENVIRONNEMENT

La brochure de 210 pages, “Logement - environnement“ a t& ra1i-
s&e en France. Eile traite surtout de l‘encombrement du fauteuil
roulant, l‘intrieur et l‘extrieur du logement. Eile prsente
des tests trs d&tail1s, effectu&s compte-tenu des situations
les plus diverses. Ces documents sont prcieux pour la conception
et 1‘&valuation de plans. Ii est regrettable que les dplacements
et mouvements n‘aient pas &t& tudis pour diff&rents types de
handicaps. La brochure indique certes diverses solutions, mais
ne prcise pas les priorits. Pour la mme raison, certains mdi
cations de hauteur sont, notre avis, contestables.
Cette publication s‘adresse aux professionnels. Eile n‘existe
qu‘en franais, mais contient surtout des dessins, schmas et pho
tographies fort ciairs (exemples aux pages 28 et 29 ). L‘ouvrage
a &labor& par un groupe d‘architectes, sous la direction du
“Comit national franais de liaison pour la radaptation des han
dicap&s“. On peut l‘obtenir auprs du Centre suisse d‘information
au prix de fr. 20.--.

MOBILITE DE LA PERSONNE
HANDICAPEE PHYSIQUE

LOGEMENT
ENVIRONNEMENT

aires dimensionnelles
fiches techniques
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